
Â« Je suis fiÃ¨re de mon travail Â» : les femmes qui repoussent les limites Ã  Gaza

Description

Les femmes palestiniennes rÃ©sistent, malgrÃ© les pertes personnelles et la raretÃ© des
opportunitÃ©s dans ce territoire Ã  lâ??esprit conservateur.

Par Aseel Mousa et Bethan McKernan depuis Gaza City, le 3 avril, 2023 

Sabreen al-Najjar, dont la fille a Ã©tÃ© abattue par un sniper israÃ©lien, travaille pour la
Medical Relief Society dans la bande de Gaza. Photographie : Loay Ayyoub/The Guardian

Uzan al-Najjar, une paramÃ©dicale de la bande de Gaza, savait que son travail pour sauver des vies
lors des manifestations de 2018 Ã  la frontiÃ¨re avec IsraÃ«l remettrait en question les convictions 
trÃ¨s conservatrices des gazouÃ¯s sur le rÃ´le des femmes.
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Â« Le travail dans le monde du mÃ©dical nâ??est pas rÃ©serve aux hommes Â», avait pourtant
dÃ©clarÃ© la jeune femme de 21 ans dans une interview peu de temps avant de se faire abattre par
un tireur dâ??Ã©lite israÃ©lien.

Â« [La sociÃ©tÃ©] sera obligÃ©e de nous accepterâ?¦ La force que jâ??ai montrÃ©e le premier jour
des manifestations, je vous mets au dÃ©fi de la trouver chez quiconque dâ??autre. Â»

Une enquÃªte interne de lâ??armÃ©e israÃ©lienne sur sa mort qui sâ??est terminÃ©e le mois dernier
a rÃ©vÃ©lÃ© que la jeune paramÃ©dicale nâ??avait pas Ã©tÃ© dÃ©libÃ©rÃ©ment prise pour cible,
une affirmation que des tÃ©moins oculaires ont cependant contestÃ©e. Dans la mort, autant que dans
la vie, Najjar continue dâ??inspirer. Peu de temps aprÃ¨s les funÃ©railles de Rouzan, sa mÃ¨re,
Sabreen, sâ??est inscrite Ã  une formation auprÃ¨s de la SociÃ©tÃ© palestinienne de secours
mÃ©dical. AprÃ¨s quatre ans en mÃ©decine dâ??urgences, elle a accÃ©dÃ© depuis peu Ã  un poste
de direction au sein de lâ??organisation.

Â« La douleur que jâ??ai ressentie a nourri mon dÃ©sir de prouver Ã  quel point les mÃ¨res
palestiniennes sont fortes et comment elles peuvent faire de grandes choses â??  mÃªme avec le
cÅ?ur brisÃ© Â», a dÃ©clarÃ© la femme de 49 ans.

Â« Ã?a me plaisait, lâ??idÃ©e de marcher dans les pas de Rouzan et de poursuivre son Å?uvre. Je
suis fiÃ¨re de mon travail et je nâ??Ã©pargnerai aucun effort pour soutenir le peuple palestinien dans
la paix et dans la guerre. Â»

Gaza, un ruban de terre en bord de MÃ©diterranÃ©e gouvernÃ© par le mouvement islamiste
palestinien Hamas, est lâ??un des endroits les plus misÃ©rables au monde. Sa population de 2,2
millions dâ??habitants nâ??a pratiquement aucune libertÃ© de mouvement, et les soins de santÃ©,
lâ??Ã©lectricitÃ©, lâ??assainissement et dâ??autres infrastructures essentielles se sont pratiquement
effondrÃ©s depuis quâ??IsraÃ«l et lâ??Ã?gypte ont imposÃ© un blocus brutal sur la rÃ©gion aprÃ¨s la
prise du pouvoir par le Hamas en 2007.

Les sÃ©ries de guerres et les escalades militaires entre le Hamas et IsraÃ«l au cours des
16 derniÃ¨res annÃ©es ont traumatisÃ© toute une gÃ©nÃ©ration : prÃ¨s de la moitiÃ© de la population
de la bande de Gaza a moins de 18 ans.
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Hala Shehada a ouvert une boutique de vÃªtements pour femmes. Photographie : Loay
Ayyoub/The Guardian

Du fait du blocus, les opportunitÃ©s de sâ??affranchir Ã©conomiquement sont rares, et dâ??autant
plus rares quâ??on est femme. Selon les donnÃ©es de la Banque mondiale, seulement 18 % des
femmes adultes dans les territoires palestiniens occupÃ©s ont un emploi â?? la grande majoritÃ©
dâ??entre elles vivent en Cisjordanie, malgrÃ© que ce sont les femmes, en fait, qui dirigent 11 % des
mÃ©nages dans la bande de Gaza.

Le mariage prÃ©coce continue Ã  poser problÃ¨me. Environ 15 % des femmes mariÃ©es Ã  Gaza ont
subi des abus sexuels de la part de leur mari en 2022, selon les donnÃ©es dâ??ONU Femmes. En
dÃ©pit de cela, la moitiÃ© des femmes palestiniennes et 63 % des hommes palestiniens pensent
quâ??une femme se doit de tolÃ©rer la violence domestique afin de maintenir lâ??unitÃ© familiale.

Les veuves Ã  Gaza ont encore plus dâ??obstacles Ã  franchir. Le concept de biens matrimoniaux
partagÃ©s nâ??existe pas, privant effectivement les femmes de tout droit lÃ©gal au logement. La
culture leur avise dâ??Ã©pouser un frÃ¨re ou un autre parent du mari dÃ©cÃ©dÃ©, et la garde des
enfants peut revenir Ã  la famille du mari.

Shireen Abu Aita, aujourdâ??hui Ã¢gÃ©e de 39 ans, a dÃ» Ã©lever seule ses quatre enfants aprÃ¨s
que son mari, Mohammed, un informaticien, fut tuÃ© pendant la guerre de 2014, lorsquâ??un missile
israÃ©lien a frappÃ© la maison voisine.

Assistante sociale, travaillant auprÃ¨s de personnes ayant des besoins spÃ©ciaux, elle doit aussi
sâ??occuper de ses garÃ§ons, qui ont tous moins de 18 ans. Ils veulent tous Ã©tudier la mÃ©decine
ou lâ??ingÃ©nierie Ã  lâ??universitÃ©, et Abu Aita est dÃ©terminÃ©e Ã  financer leurs Ã©tudes.

Â« Si je nâ??avais pas ce travail, je ne sais pas ce que je ferais. Jâ??ai dÃ» sortir de ma tristesse pour
me battre pour mes enfants Â», a-t-elle dÃ©clarÃ©. Â« Tout ce que je veux, câ??est crÃ©er une vie
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honorable et dÃ©cente pour mes enfants. Â»

Hala Shehada, qui a Ã©galement perdu son mari, Khalid, dans un attentat Ã  la bombe pendant la
guerre de 2014, sâ??est efforcÃ©e de se forger une vie indÃ©pendante pour elle-mÃªme et leur fille,
Tuleen, aujourdâ??hui Ã¢gÃ©e de huit ans. Khalid, qui travaillait comme photo-journaliste, est
dÃ©cÃ©dÃ© avant la naissance de leur enfant.

MalgrÃ© son chagrin et la pression dâ??Ã©lever un bÃ©bÃ© seule, Shehada a rÃ©ussi Ã 
sâ??inscrire Ã  lâ??universitÃ© et, en 2017, a lancÃ© son propre studio de photographie de mariage.
Le blocus israÃ©lien a causÃ© de nombreuses difficultÃ©s dâ??importation de matÃ©riel, a-t-elle dit,
mais lâ??affaire a bien marchÃ© : la trentenaire a depuis Ã©galement ouvert une boutique de
vÃªtements pour femmes.

Bien que Shehada aurait pu, opportunitÃ© rare, quitter Gaza pour un emploi au Qatar, elle nâ??a pu
en profiter, car les grands-parents paternels de Tuleen ne lui permettent pas de voyager.

Â« Il est difficile dâ??Ãªtre veuve Ã  Gaza et de rÃ©ussir Ã  Gaza, mais Tuleen est mon inspiration Â»,
a dÃ©clarÃ© Shehada Ã  propos de son talent dâ??entrepreneur. Â« Elle veut Ãªtre pilote quand elle
sera grande. Â»

Trad. B.M pour lâ??Agence MÃ©dia Palestine
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https://www.theguardian.com/world/2023/apr/03/palestinian-territories-women-pushing-boundaries-in-gaza

